
Chapitre 10 
Jean 13,1 : Un seul petit verset pour résumer les 
trois jours les plus importants de l’histoire de 
l’humanité ! C’est le génie de l’apôtre Jean : 
son cœur va droit au but, comme l’aigle.  
La Pâque : rien ne se fait au hasard. Jadis, 
Dieu a fait passer son peuple de l’esclavage 
d’Egypte à la liberté dans la Terre qu’il voulait 
lui donner. Les Juifs continuent de célébrer 
les rites de cette pâque du temps de 
Moïse : agneau immolé dont le sang marque 
le linteau des portes des maisons, pains sans 
levain mangés à la hâte en souvenir du départ 
précipité, repas de famille tissé des prière de 
psaumes et de lectures bibliques.   
L’Heure est venue : toute l’Histoire d’Israël converge 
vers les trois jours saints, le « triduum pascal ». Tous les 
rites de la pâque d’Israël vont trouver leur sens plein 
et définitif : ils disaient en filigrane ce qui va 
s’accomplir en réalité par Jésus durant ces trois jours. 
Jadis Jésus avait dit à Marie : « mon heure n’est pas 
encore venue », mais désormais, c’est l’Heure. L’Heure 
du salut du monde. Jésus l ’aborde en pleine 
possession de sa liberté : « Ma vie, nul ne la prend, 
mais c’est moi qui la donne » (Jn 10,18).  
Passer de ce monde à son Père : Jésus remonte 
au Père à travers les heures de son sacrifice et de  
l’offrande de lui-même. Le peu qu’il dira désormais 
révèle le fond de son cœur humain : tout entier 
tourné vers le Père, duquel il tire tout le courage de 
son offrande.       
Les siens : voilà comment Jésus voit ses amis 
de tous les temps. Nous sommes à lui et plus 
encore :  il nous a « assumés » —dit le caté-
chisme — c’est-à-dire : en son humanité, il a 
fait la « somme » de nous tous, avec tout le 
poids de nos vies. Nous sommes aimés jusque là.  
Il les aima : son amour affronte la haine et le 
péché en un duel prodigieux. Plus puissant que 
la fission nucléaire, dira Benoît XVI 
Jusqu’au bout : Jésus a déjà tout offert. 
Maintenant, tout va se dérouler dans le 
temps, jusqu’à sa mort. La succession même 
des événements ne doit pas nous tromper : il 
en est le Maître et son Amour Sauveur ira 
jusqu’au bout.     

Avant la fête de  la  Pâque,  

sachant que l'Heure était venue 

pour lui de passer  

de ce monde  à  son Père,  

Jésus, ayant aimé les siens  

qui étaient dans le monde ,  

les aima jusqu'au bout.  
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